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TRAVAILLEURS ! 
L'ATTENTION DE TOUS EST RETENUE... 

(1er décembre 1944) 

TRAVAILLEURS! 

L'attention de tous et retenue par les événements sanglants de Belgique, où le gouvernement Pierlot, 
pour sauvegarder les rapines de guerre des capitalistes belges, désarme les ouvriers, se fait accorder par le 
Parlement "démocratique" des pouvoirs dictatoriaux et "collabore" avec l'État-major allié pour réprimer par 
les armes les protestations des travailleurs belges. 

En même temps, une crise politique sévit en Grèce où, comme en Belgique, on désarme les éléments 
ouvriers qui ont versé leur sang pour la Résistance, et en Italie, où la réaction redresse la tête. En France, 
le désarmement des "gardes patriotiques", la crise économique grave, les attentats fascistes témoignent du 
même conflit entre le gouvernement et le peuple. 

Ainsi les événements de Belgique ne sont pas d'événements isolés, un "malheur belge", mais le résultat 
d'une crise profonde qui travaille tous les pays "libérés". 

Tous ces événements procèdent des mêmes causes: 

Les peuples "libérés" qui avaient travaillé pour la "libération" croyant travailler en même temps pour la 
liberté, le pain et la paix, trouvent dans les gouvernements soutenus par la Résistance et installés avec 
l'arrivée des Alliés, le même ennemi acharné du peuple que tous les gouvernements capitalistes qui ont 
jusqu'à maintenant opprimé les masses. Ces gouvernements, au service de la bourgeoisie et de la réaction, 
cherchent à briser l'élan des ouvriers, à leur enlever les armes seules garanties de leurs droits, à les 
soumettre à la discipline meurtrière de la guerre impérialiste. 

Partout les ouvriers ont été pris à l'improviste par cette offensive du capital. Les événements des 
autres pays "libérés" et surtout les événements de Belgique, doivent nous servir d'avertissement et de 
leçon. Il ne faut pas nous laisser surprendre à notre tour par l'offensive du Capital, déclenchée au moment 
voulu par lui. Il faut préparer dès maintenant la défense ouvrière. 

Les chef-, "ouvriers" ne trouvent d'autre moyen d'organiser la défense ouvrière, que la tenue de 
meetings. Mais les meetings qui ont comme but non pas de mobiliser les masses, en vue d'une action 
immédiate, mais de réclamer "d'en haut" aide et protection, ne sont pas un moyen de défense pour la classe 
ouvrière, mais seulement une occasion pour ces chefs de masquer leur capitulation. 

Un appel du CNR et du CPL invite bien les travailleurs à s'assembler dans les usines et dans les quartiers 
pour élire des représentants et élaborer un programme capable de "préparer effectivement la reprise 
économique", il proclame bien que "la parole est au peuple de France". Mais en fait il ne s’agit que de 
parlottes, puisque l'appel dit que "le but de ces consultations est de demander ... les suggestions et les 
propositions" des citoyens et citoyennes. 

Le petit jeu qui consiste à "convoquer le peuple" pour des parlottes pour lui donner l'impression qu'on 
s'occupe de lui ne peut que faciliter la démagogie de la réaction sous prétexte que "le salut du peuple par le 
peuple lui-même " n'est qu'une utopie qui mène la nation à la ruine en accroissant seulement le désordre. 

C'est pourquoi la 4ème Internationale lance ce cri d'alarme: 

TRAVAILLEURS!  

POUR REMETTRE EN MARCHE LES USINES, 

POUR METTRE FIN AU SABOTAGE ET À L'ANARCHIE, 

POUR RÉPRIMER LE MARCHÉ NOIR, SES SPÉCULATEURS ET INTERMÉDIAIRES, 

POUR ÉTABLIR LA LIAISON ET LA SOLIDARITÉ ÉCONOMIQUE ENTRE LA VILLE ET LA 
CAMPAGNE, 
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POUR LA CONFISCATION DE TOUS LES BÉNÉFICES DE GUERRE DES CAPITALISTES DEPUIS 
1938, 

POUR L’EXPROPRIATION EFFECTIVE DES 200 FAMILLES, ENNEMI N°. 1 DU PEUPLE FRANCAIS, 

POUR ASSURER LA VÉRITABLE LIBERTÉ DES ORGANISATIONS ET DE LA PRESSE 

OUVRIÈRES, AINSI QUE LES DROITS DÉMOCRATIQUES ÉLÉMENTAIRES DES OUVRIERS (grève, 
réunion, port d'armes), 

POUR S'OPPOSER AVEC SUCCÈS AUX BANDES FASCISTES (armées par les capitalistes) EN 
ARMANT LES MILICES OUVRIÈRES, 

UNISSEZ-VOUS dans les usines et dans les quartiers dans des Assemblées générales qui éliront 
démocratiquement, de leur propre sein, des délégués (révocables à chaque instant par l'assemblée générale) 
chargés d'exécuter les mesures votées par l'assemblée et indispensables au salut de tous. 

Que les délégués locaux choisissent à leur tour des délégués régionaux, que chaque région élise des 
délégués nationaux. Ainsi se trouvera unifiée la volonté et la force de toutes les classes laborieuses de 
France, ainsi vous dresserez contre les capitalistes et la réaction le mur infranchissable de la volonté 
populaire qui seule est capable d'en finir avec tous les ennemis du peuple. 

Cette façon de faire serait-elle illégale? Mais tout pouvoir ne procède-t-il pas du peuple? Le peuple 
assemblé, rappelons-le puisqu'on s'évertue à évoquer la Révolution française, ne possède-t-il pas 
intégralement tous les pouvoirs législatif, exécutif et judiciaire? 

Assez de bavardages sur le peuple pour le flatter! Il faut que finisse ce passé d'oppression qui veut que 
pour le peuple "agir" signifie uniquement trimer dur et verser le sang pour les capitalistes, tandis que "dire" 
signifie pour lui le droit de voter tous les 4 ans des représentants irresponsables devant lui ou d'apporter 
des "suggestions". 

Les gouvernements "démocratiques" s'avèrent comme les gouvernements personnels, les gouvernements 
des trusts, il faut que le peuple devienne réellement maître dans sa maison et que "dire" signifie pour lui 
dorénavant "agir", c'est-à-dire qu'il puisse exécuter lui-même sa volonté. 

Les COMITÉS D'ACTION d'usine et de quartier, les MILICES OUVRIÈRES et l'armement des 
travailleurs, voilà le seul gouvernement du peuple par le peuple lui-même! 

1er Décembre 1944 
UNION COMMUNISTE (4e Internationale) 


